 2. Un héritage impérissable  

Pour nos esprits occidentaux du 21ème siècle, le chapitre 1 n'est pas vraiment des plus simples : un autre schéma de pensée, des références à l'A.T., des formules liturgiques du premier siècle…  De plus, il ne faut pas oublier que l'auteur s'adresse à des gens qui essayaient d'être chrétiens en dépit de grosses difficultés voire d'oppressions (v. 6 'quoique vous soyez maintenant, pour un peu de temps, puisqu’il le faut, attristés par diverses épreuves…' ) dans un environnement qui n'était pas favorable à la foi ('à ceux qui sont étrangers et dispersés' – v.1 / 'Si vous êtes insultés pour le nom du Christ…' – 4.14)
On peut facilement se perdre dans toutes les expressions et les détails.  Mais il est important de découvrir la ligne générale, le message que l'auteur veut faire passer.  Le verset 13 du chapitre 1 est introduit par les mots 'C'est pourquoi' (LSG) ou 'Aussi' (NBS), suivis par différentes manières d'exhorter à concrétiser la nouvelle vie en Christ. L'auteur n'a donc pas l'intention de présenter une argumentation théologique ou doctrinale mais bien d'encourager, d'exhorter… comme une aide pour la vie quotidienne. 

 Un schéma sommaire du contenu du chapitre 1 pourrait s'articuler comme suit : 
1. Point de départ : sélection / prédestination et miséricorde de Dieu 
2. Résultat : - une nouvelle vie (naître de nouveau -v. 3) dans la foi, l'espérance et l'amour… et l'obéissance
	       	- salut, un héritage impérissable qui est proche
3. Conséquence : cela procure de la joie en dépit des épreuves
4. Exhortation à concrétiser cette nouvelle vie (à partir du v. 13) : soyez dévoués, tenez bon ! 

Parlons-en
1. A la lecture de ce chapitre, partagez vos premières impressions… Qu'est-ce qui vous parle, qu'est-ce qui vous rebute ?  Qu'est-ce qui est facile à comprendre et qu'est-ce qui est plutôt compliqué ?

 1.  Point de départ : élection, prédestination et miséricorde
“Pierre, apôtre de Jésus-Christ, à ceux qui ont été choisis et qui vivent en étrangers dans la dispersion — dans le Pont, en Galatie, en Cappadoce, en Asie et en Bithynie — tels qu’ils ont été désignés d’avance par Dieu, le Père, dans la consécration de l’Esprit, pour l’obéissance et l’aspersion du sang de Jésus-Christ : Que la grâce et la paix vous soient multipliées ! … Béni soit le Dieu et Père de notre Seigneur Jésus-Christ qui, selon sa grande compassion, nous a fait naître de nouveau, ” – 1 Pierre 1:1-3a (NBS)

Sélection et prédestination
”Cela ne signifie pas que Dieu détermine à l'avance que certaines personnes seront sauvées et d'autres pas.  Cela ne signifie pas non plus que le public auquel s'adresse Pierre appartient au groupe choisi par Dieu pour être sauvé alors que d'autres seraient perdus.  Ce n'est pas ce que la Bible nous enseigne." (Dialoog – questionnaire néerlandophone – p. 23)La notion de 'grâce' revient plusieurs fois (1:2,10,13). Dans la langue originale, on n'insiste pas sur ce que l'on mérite/reçoit mais plutôt sur la 'bienveillance', 
la 'clémence'.

Dès le début du récit de la création, nous voyons que Dieu choisit (en faveur de) l'homme, même et surtout lorsque cela ne se passe pas bien (Dieu prend l'initiative, s'approche et demande : 'Adam (= être humain), où (en) es-tu ? – Gen. 3).  Dans sa miséricorde, (retraduit en hébreu, nous trouvons un mot provenant de la racine 'utérus' – un amour qui vient donc des entrailles !). Dieu veut le meilleur pour chaque être humain.  Ce 'meilleur', c'est ce que Dieu souhaite, prévoit, a en tête depuis le début pour l'homme, ce à quoi il aspire en tant que Père (= prévu d'avance – avoir une 'destination' prévue depuis le début et mettre tout en œuvre pour y arriver).  Mais dans tout cela, l'homme porte sa propre responsabilité ("dans la consécration de l’Esprit, pour l’obéissance" 1:1).  Cela rejoint la pensée de Paul : "afin que nous menions une vie paisible et tranquille, en toute piété et en toute dignité.  Cela est beau et agréé de Dieu, notre Sauveur, qui veut que tous les humains soient sauvés et parviennent à la connaissance de la vérité." – 1 Tim. 2 : 2-4


 Parlons-en
1. Selon vous, quelle est la signification des mots 'choisis/sélectionnés' et 'désignés d'avance/ prédestinés' ?  Quelles conséquences cela a-t-il sur l'image de Dieu et sur l'image de l'être humain ?
2. De la bienveillance et de la grâce de la part de Dieu : à quel point cela est-il important comme point de départ ?
 2 a.  Résultat : une nouvelle vie

“Béni soit le Dieu et Père de notre Seigneur Jésus-Christ qui, selon sa grande compassion, nous a fait naître de nouveau, par la résurrection de Jésus-Christ d’entre les morts, pour une espérance vivante,” – 1:3 (voir aussi verset 23)
Une nouvelle façon de vivre (c'est aussi la signification du mot 'conversion'), en référence à Jésus-Christ : 
· une vie dans l'obéissance à (en accord avec) Jésus-Christ (1:2, 14)
· aspergés de son sang = idée de purification et de pardon
· sa résurrection donne l'espérance (v 3 – voir aussi v. 21)
· le croyant aime Jésus et croit en lui, même sans le voir (v. 8)

 Parlons-en
1. Une nouvelle vie… L'avez-vous déjà ressentie ?  Partagez votre expérience !
2. L'obéissance à Christ : cela signifie-t-il simplement obéir à ses ordres ?   Ou voyez-vous cela autrement ? 
3. Concrètement, que signifie croire en Christ et l'aimer ?  

 2 b.  Résultat : le salut, un héritage impérissable…
“… pour un héritage impérissable, sans souillure, inaltérable, qui vous est réservé dans les cieux, à vous qui êtes gardés par la puissance de Dieu, au moyen de la foi, pour un salut prêt à être révélé dans les derniers temps.” – 1:4,5

Le mot hébreu YESHA (salut – que l'on retrouve dans le nom de Jésus / Yeshua) signifie (re)trouver de l'espace afin de pouvoir se sentir intensément bien.  Le 'sauveur' est celui qui 'vient en aide' pour réaliser cela.  Selon les circonstances, l'accent sera mis sur la libération, l'aide, le soutien, la guérison ou le fait de prendre soin de…  Ce 'salut' ne se situe pas originellement dans une approche de futur eschatologique mais bien dans la vie actuelle.  La notion d'héritage impérissable (v. 4) évoque l'image du Pays Promis de Canaan ("car l’Eternel te bénira dans le pays que l’Eternel, ton Dieu, te fera posséder en héritage" – Deut. 15:4 + autres citations dans Nombres et Deutéronome).  Une réalité envisageable pour Israël dans cette vie mais un terme également utilisé comme image du 'futur'.

L'auteur de la première épitre de Pierre semble glisser vers l'aspect du futur ('les derniers temps' – v.5 / 'aboutissement – TELOS – de votre foi' – 1.9).  A ses yeux (et à ceux de la plupart des chrétiens de son époque), cela semblait très proche : "et il [Christ] s’est manifesté à la fin des temps, à cause de vous" v. 20 / "dans les derniers temps" - v. 5 (la traduction en néerlandais dit "un court temps").  Dans un contexte de difficultés et d'oppression où il était particulièrement difficile de ressentir le 'YESHA' (libération, salut, bien-être), il n'est pas étonnant que les gens attendaient avec impatience le futur.  Les adjectifs qui sont utilisés pour décrire cet avenir (impérissable, inaltérable – v. 4, 23) contrastent fortement avec ce que les croyants vivaient au quotidien.

 Parlons-en
1. Que signifie 'le salut' pour vous ?  Le situez-vous dans le présent ou dans l'avenir ?  Ou dans les deux ?  Expliquez…
2. En 1:9, on parle du salut comme 'aboutissement de la foi'.  Un idéal, un objectif ?  Un résultat final (comme un fruit) ? 
3. Pouvez-vous comprendre qu'en fonction des circonstances, on insiste soit sur l'aspect actuel soit sur l'aspect futur ?  Pouvez-vous donner des exemples ?

 3.  Conséquence : la joie
“Ainsi vous êtes transportés d’allégresse, quoique vous soyez maintenant, pour un peu de temps, puisqu’il le faut, attristés par diverses épreuves, - 1:6/  “Maintenant même vous ne le voyez pas, mais vous mettez votre foi en lui et vous êtes transportés d’une joie indicible et glorieuse, tandis que vous obtenez le salut comme aboutissement de votre foi.” – 1:8-9
Le choix de Dieu pour l'homme, sa bienveillance et sa grâce, la possibilité d'une nouvelle vie, la perspective d'un 'héritable impérissable' rendent la joie possible malgré les difficultés auxquelles les lecteurs de la lettre de Pierre étaient confrontés.

Parlons-en
1. Comment cela est-il possible : une 'joie indicible et glorieuse' au milieu des difficultés et de l'oppression ?  Avez-vous déjà ressenti cela ?  Racontez !  Comment atteindre cette joie ou qu'est-ce qui aide à la ressentir ?
 4.  Exhortation à vivre concrètement la nouvelle vie
Dans l'introduction (v. 1-2), il est clairement signifié que c'est Dieu qui prend l'initiative.  Et alors, beaucoup de choses deviennent possibles.  Mais… il est nécessaire alors que l'homme de son côté soit dans les justes dispositions et qu'il soit prêt à changer concrètement certaines choses dans ses comportements ou ses actions…  L'auteur essaie de clarifier cet aspect par différentes exhortations : 
· v. 13 “mobilisez vos facultés mentales”. Dans le texte original, il est écrit : "ceignez les reins de votre entendement".  Se ceindre les reins voulait dire se préparer à entrer en action (pensez au récit du repas de la pâque lors de l'exode pendant lequel les Israélites devaient se préparer en se ceignant les reins – Ex. 12:11).
· “soyez sobres”: la version néerlandophone parle de 'vigilance'
· “mettez toute votre espérance dans la grâce apportée par la révélation de Jésus-Christ.” Cela peut être lu de deux façons : la grâce que vous recevez (maintenant) ou que vous recevrez. 
1. Pouvez-vous donner des exemples de 'mobilisation des facultés mentales' ?
2. Essayez de voir en quoi consisterait le contraire 'd'être sobres' ?  Qu’est-ce qui peut empêcher quelqu’un d’utiliser toutes des facultés (mentales ou autres) ?
·  v. 14 “Comme des enfants obéissants” Cela fait bien sûr penser au peuple d'Israël, en route vers le Pays Promis après avoir été libéré d'Egypte mais qui avant d'y arriver devait passer par le Sinaï.  Le verbe 'obéir' (SJAMA) signifie aussi 'écouter'.  L'obéissance est ici associée à Jésus-Christ; le verset 22 parle à nouveau d'obéissance à la vérité.  Notez bien : dans le langage biblique, la 'vérité' n'est pas une entité philosophique ou doctrinale.  Une meilleure traduction serait plutôt 'véritable'/ ‘vrai’, c'est-à-dire une manière de vivre de façon correcte et honnête, en adéquation avec la Parole de Dieu ('Vous êtes en effet nés de nouveau, non pas d’une semence périssable, mais d’une semence impérissable, par la parole vivante et permanente de Dieu' – 1:23).  Pour un parallèle avec la 'semence', la 'parole' et 'porter du fruit', référez-vous à la parabole du semeur en Mat. 13:3-9). 
1. Partagez entre vous ce qu'évoque l'image d'enfants obéissants.  Qu'est-ce que cela dit de Dieu ?  Et de nous ?  Comparez cela avec les expériences du peuple d'Israël.  Et que nous apprend le lien avec Christ à ce sujet ?

·  v. 14-16 “Ne vous conformez pas aux désirs que vous aviez auparavant, dans votre ignorance; mais, de même que celui qui vous a appelés est saint, vous aussi devenez saints dans toute votre conduite”.  Les gens à qui cette lettre est adressée ont connu un changement radical dans leur vie (= conversion).  Alors qu'ils avaient vécu une vie dominée par toutes sortes de désirs (au verset 18 on parle de 'vaine conduite ou conduite futile' (quelque chose qui ne mène à rien, en opposition avec le côté impérissable, quelque chose d'inaltérable – 1:4 / des choses impérissables comme l'argent et l'or – 1:18 / 'une semence impérissable, permanente - 23,24), ils sont à présent appelés à de la 'sainteté'.  C'est encore renforcé par la citation du Lévitique (Lév. 19:2 et sv).  Dans le cadre du Lévitique, l'expression "Saint comme votre Seigneur est saint" est liée à un contexte de règles de vie concrètes qui sont transmises.  Le mot 'saint' contient à la fois l'idée 'd'être différent' (pour les lecteurs d'alors : différents d'avant et différents du milieu dans lequel ils vivaient) et celle 'd'être consacré/dévoué'.
Le rédacteur est bien conscient que tout cela n'est pas évident et que la tentation de vivre comme avant est bien réelle, et donc que des encouragements et des exhortations sont nécessaires…
1. Avez-vous également ressenti un 'avant' et un 'après' ?  Racontez votre expérience…
2. Ressentez-vous parfois une tendance à replonger dans le passé ?  Si oui, comment la surmontez-vous ?  Pouvez-vous partager votre expérience ?

·  v. 22,23 “Comme vous vous êtes purifiés, par l’obéissance à la vérité, en vue d’une affection fraternelle sans hypocrisie, aimez-vous les uns les autres avec ferveur (la traduction néerlandophone indique "sans condition"), d’un cœur pur.  23  Vous êtes en effet nés de nouveau, non pas d’une semence périssable, mais d’une semence impérissable, par la parole vivante et permanente de Dieu; 24 car tout être qui vit est comme l’herbe, toute sa gloire comme la fleur de l’herbe; l’herbe se dessèche et la fleur tombe, 25  mais la parole du Seigneur demeure pour toujours. Cette parole, c’est la bonne nouvelle qui vous a été annoncée."

La conclusion finale de tout cet exposé parle d'amour.  (Remarquez que c'est également le cas dans le dernier discours de Jésus dans l'Evangile de Jean).
S'aimer les uns les autres…
- Sans hypocrisie
- Sans condition ou avec ferveur, intensément
- Avec un cœur pur, de tout votre cœur.

Ce 'fruit' de la parole de l'Evangile semble finalement être impérissable et inaltérable (1 Cor. 13:8).

1. [bookmark: _GoBack]Trouvez-vous cela à propos que l'exposé aboutisse finalement à l'amour ?  Oui / Non ? Pourquoi ?
2. Pourquoi l'auteur précise-t-il que cet amour doit être sans hypocrisie et sans conditions (ou fervent, intense) et avec un cœur pur (ou de tout cœur) ?  Qu'implique chacune de ces nuances et pourquoi l'auteur insiste-t-il sur ces mots ?  Comment cela peut-il devenir réalité aussi pour nous (individuellement et en communauté) ?
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